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La nourrice Aster vivait un peu à l’écart de la fauneraie{1}, dans une grotte naturelle qu’elle avait aménagée depuis bien des années. Très âgée, elle connaissait tous les secrets de la Nature et pouvait nommer les diverses plantes et les moindres petites bêtes qui peuplaient le Territoire du Nord, où régnait Silvère, le roi des Faunes. Elle possédait la sagesse et la bienveillance de ceux qui ont longtemps vécu et qui ont pris soin des autres.


Elle avait aussi en mémoire bien des récits qui prenaient leur source dans le lointain passé des créatures fabuleuses. Elle aimait beaucoup transmettre aux enfants les événements qui jalonnaient leur Histoire. 


Souvent, le soir à la veillée, elle recevait la visite de quelques petits faunes, venus écouter avec émerveillement l’un de ces épisodes héroïques. Tout ce qu’elle racontait était-il réel ou légendaire ? Nul ne le savait.


Ce soir-là, assis sur le sol de la caverne, ils étaient cinq à écouter l’histoire de Rolf, un faune humble et orphelin, qui allait devenir plus puissant que le Roi lui-même.


Liann, petit-fils de Silvère, était curieux de savoir comment un simple sujet du royaume, sans famille, avait pu devenir une menace pour l’autorité du souverain. À côté de lui, Khali, son meilleur ami, se sentait très proche de ce Rolf. Certes, il avait de l’affection pour Liann, il lui était fidèle et son amitié lui était précieuse. Mais il en était un peu jaloux lorsque son peuple l’acclamait comme un héros pour l’unique raison qu’il était de lignée royale. Khali, lui, était condamné à toujours jouer les seconds rôles. Sauf s’il parvenait un jour à s’imposer, comme Rolf l’avait fait… 


— Rolf connaissait l’existence d’une pierre magique, situé sur un îlot rocailleux, au milieu d’un petit lac, expliquait la nourrice. Il était persuadé que toucher ce rocher pourrait lui apporter de nouveaux pouvoirs.


— Quels pouvoirs ? demanda Khali, curieux.


— Eh bien, les Faunes n’ont pas le pouvoir des fées, ni celui des elfes. Bien sûr nous avons le don d’invisibilité…


— Moi non, coupa Brunelle, petite sauvageonne qui passait son temps à courir la nature et se révélait une excellente élève d’Aster dans la connaissance des plantes.


— Mais tu l’auras bientôt, Brunelle, sourit Aster. Tu sais que ce pouvoir est donné à chaque jeune faune le jour de ses 10 ans.


— Et nous pouvons aussi comprendre les animaux et leur parler, ajouta Khali avec un regard vers Frison, le petit chien qu’il avait ramené d’un voyage chez les humains et qui était devenu son fidèle compagnon.


— Aster, raconte-nous ! la pressa Ziggy, un jeune faune vif et malicieux qui apportait un petit vent de gaieté au sein du groupe. C’était quoi, le fameux pouvoir que l’on pouvait acquérir grâce à ce merveilleux caillou ? 


— C’est assez mystérieux, avoua Aster. Certains disent que cette pierre est une supercherie…
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« Mais d’autres, poursuivit-elle en chuchotant, auraient gagné grâce à elle le don de métamorphose.


— Comme Liann ? demanda Garance, jolie faunette, élégante et gracieuse. Je pensais que la métamorphose n’était possible que pour les faunes de lignée royale ?


— Oui, confirma Aster. Liann a le don de se transformer en pivert, car cet oiseau est l’animal-totem de la lignée royale de Silvère. Mais un simple faune ne le peut pas. 


— Pourtant, reprit Khali, ce Rolf… S’il n’était pas de lignée royale, s’il n’a pas pu se métamorphoser, qu’a-t-il réussi à faire ? A-t-il trouvé cette pierre fabuleuse ?


— Oui, répondit Aster. Il l’a trouvée. Il a pu la toucher.


— Alors Aster, que s’est-il passé ? s’impatienta Ziggy.


— D’après lui, c’est ainsi qu’il a pu grandir en force, en importance et en pouvoir. Il la nommait Pierre de Puissance. Grâce à elle, le roi lui-même était sous son emprise et le pays sous son autorité. Pour symboliser sa domination, il prit l’apparence d’un loup. 


— Cet îlot, insista Khali, sais-tu où il se trouve ? 


— Non, Khali. Pas exactement. Je pense que seule une fée gardienne des Trésors de la Terre le saurait.


— Rolf a gagné en énergie et en force, résuma Liann. Mais comment a-t-il pu prendre l’apparence d’un loup ? 


— On a peut-être tous un animal-totem sans le savoir ? suggéra Brunelle. Je me verrais bien en caméléon !


— C’est sûr ! lança Ziggy gaiement. Tu connais parfaitement l’art du camouflage, on ne sait jamais où tu es !


Tous éclatèrent de rire. Aster jugea qu’il était temps de renvoyer les enfants chez eux, car une grosse journée les attendait le lendemain… au grand désespoir de Khali.
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Cette nuit-là, Khali dormit d’un sommeil peuplé de rêves. Il se voyait métamorphosé en loup, dirigeant le royaume aux côtés de Liann. Le peuple des faunes les acclamait tous deux, il était enfin reconnu comme son égal. 


Son réveil fut difficile. La journée s’annonçait bien moins glorieuse. Tous les faunes du village allaient devoir travailler. Les uns renforceraient les berges de la rivière, les autres élèveraient des murets pour retenir la terre qui risquait d’ensevelir les habitations en cas de gros orages. Les enfants eux-mêmes seraient occupés, puisqu’ils étaient chargés de se relayer pour transporter les pierres qui serviraient aux adultes pour leurs constructions. 


Khali détestait ce genre de travail ! Levé tôt, il quitta la cabane de branchages où il vivait avec ses parents et traversa la clairière, le chien Frison sur ses talons.


Depuis qu’il s’était lié d’amitié avec Jaro, un petit humain qui lui avait enseigné son langage, Khali s’intéressait de très près à tout ce qui touchait à la vie des hommes. Bien que dépourvues de pouvoirs magiques, ces créatures étaient capables d’inventer mille et une façons de se faciliter la vie ! Khali se souvenait avoir vu, chez un savant, des machines capables de réaliser toutes les corvées désagréables. Jaro lui avait même parlé de ce qu’il nommait des « robots ». Ils avaient l’apparence des humains, mais n’étaient que des engins destinés à faire le travail à leur place. Des sortes de doubles, songeait le petit faune.


L’idée se précisait dans son esprit. Si les humains, sans aucun pouvoir surnaturel, parvenaient à créer des robots, il était certain que les fées pouvaient en faire autant ! Et pourquoi pas sous la forme du double d’un faune comme lui ? Il commençait à imaginer une solution pour échapper à la corvée de construction de murets et partir seul à la recherche de cette Pierre de Puissance. D’après Aster, les fées gardiennes des Trésors de la Terre connaissaient l’endroit secret qui l’abritait. Khali espérait bien qu’une même fée pourrait à la fois créer son double et lui révéler l’emplacement de cette fameuse roche.


Non loin de là, sur les berges de la rivière, s’était installée la fée Ténébris{2}. Khali était convaincu qu’elle savait très bien comment accéder à cet îlot dont Aster avait parlé. Mais jamais elle n’accepterait de le lui révéler. Et puis, elle était trop intimidante pour que Khali ose l’approcher. Par contre, il avait sans doute toutes ses chances en abordant Mélinda. Cette jeune fée, grande admiratrice de Ténébris, vivait désormais tout près. Influençable et peu sûre d’elle, elle serait nettement plus facile à convaincre. 


— Viens, Frison, décida Khali. Nous allons rendre visite à Mélinda. Espérons qu’elle relèvera le défi.


Sur ces mots, il s’éloigna de la fauneraie d’une démarche assurée… sans se douter que Brunelle, dissimulée comme à son habitude et intriguée par l’attitude de Khali, décidait de lui emboîter le pas.


Khali n’avait parcouru qu’une centaine de mètres lorsqu’il aperçut la charmante Mélinda, sa baguette de fée à la main, dans une petite clairière voisine.


— La chance me sourit, Frison. Allez, je me lance !


Le petit faune s’approcha et salua la jeune fée :


— Bonjour Mélinda ! Que fais-tu de si bon matin ?


— Oh, bonjour Khali. Eh bien, tu vois, je m’entraîne. Ténébris m’a dit que si je voulais plus tard l’égaler dans ses dons magiques, il me fallait travailler ma pratique chaque jour, à l’aube. Et toi ? Tu promènes ton chien ?


— Oui, c’est ça, et euh… je t’ai aperçue par hasard. Mais dis-moi, peux-tu me montrer un peu de ta magie ? 


— Volontiers ! Tu vois ce panier de châtaignes que j’ai ramassées ? Eh bien, regarde !


Fièrement, Mélinda dirigea le faisceau de sa baguette vers sa cueillette. Aussitôt, les châtaignes se changèrent en champignons. Khali applaudit gentiment.


— Bravo ! Mais les châtaignes sont inanimées, ce doit être assez facile pour toi. Il faudrait faire bien plus pour obtenir l’admiration de Ténébris. En fait, je peux sans doute t’aider en te proposant un véritable défi.


— Ah ? Pourquoi ferais-tu cela ?


— Eh bien, j’aimerais beaucoup avoir une fée comme amie. Ce doit être merveilleux ! Et toi aussi tu as besoin de compagnie, tu es très seule ici. 
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